
CRITIQUE  CD  événement.
GIORDANO  :  MARINA  (1888).
Eleonora Buratto, Freddie De
Tommaso,  Coro  del  Teatro
Petruzzelli  di  Bari,
Orchestra  I  Pomeriggi
Musicali,  Vincenzo  Milletarì
(1  cd  DECCA  classics,  fév
2026)

Belle surprise et véritable révélation de
l’été 2026 dans le registre lyrique. Cet

enregistrement en première mondiale
réalisé en février 2026 à Milan répare un

oubli regrettable. Ainsi se dévoile le
premier essai lyrique d’Umberto Giordano,

compétiteur comme Mascagni du Concours
organisé par l‘éditeur Sonzogno en 1888.
Depuis, l’opéra de ce dernier, Cavaleria

Rusticana, chef d’œuvre absolu et
justement couronné a jeté dans l’ombre
les ouvrages simultanés dont cette «
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Marina » de Giordano.
 

 

 

En moins d’1h de temps (donc plus rapide encore que Mascagni),
la tragédie de Giordano allie idéalement puissance mélodique
d’un  orchestre  suggestif  et  mordant,  et  duos  éperdus,
intensément passionnels, entre les deux protagonistes, soprano
et  ténor,  que  pourtant  tout  opposait  en  début  d’action  :
Marina monténégrine et Giorgio, officier serbe. Sur fond de
guerre et de barbarie ordinaire, les deux âmes se croisent,
s’aimantent  et  contre  la  fatalité  de  leur  clan,  s’aiment
jusqu’à la mort…

Giordano maîtrise indiscutablement les rouages de l’écriture
lyrique, précisément vériste, selon le goût de son époque. La
distribution est exemplaire ; Voix ample et fine, le soprano
lyrique  et  dramatique  d’Eleonora  Buratto  incarne  avec  une
grande  classe,  une  intensité  nuancée,  le  profil  de  la
monténégrine MARINA, qui selon la tradition d’hospitalité de
son pays, accueille dans sa maison, l’officier serbe Giorgio
Lascari, un rôle à la Cavaradossi, taillé pour l’ardent et
très engagé Freddie de Tommaso.

Le  premier  air  de  Marina,  âme  ardente  aussi  puissante  et
sensible que Tosca, expose d’emblée le profil de l’héroïne
(qu’un  Puccini  n’aurait  pas  désavouer).  L’admirable  jeune
femme éblouit par sa vaillance et ses valeurs humanistes, sa
droiture morale en temps de guerre. Car le jeune Giordano
aborde  la  tragédie  de  la  guerre  et  l’horreur  barbare  des
rivalités déclarées, l’ignominie des haines répétées au nom
des postures « officielles ». Ici, Marina est tiraillée entre
son  humanité  fraternelle  et  la  loi  du  clan  auquel  elle
appartient, celui de son frère Daniele et de son « fiancé »



Lambro.
La  2è  partie,  après  l’exposition  des  caractères  et  de  la
situation  fratricide  imposée,  fouille  davantage  l’âme  des
protagonistes. Si Marina est accusée de traîtrise et Giorgio
fait prisonnier, l’orchestre exprime le diamant moral des deux
condamnés ; dans un précipité tragique, le jaloux Lambro tue
Marina… droiture de l’amour contre la fatalité de la haine.

Parmi les réussites de cette tragédie parfaitement
construite, saluons le duo / confrontation du frère
et de la sœur qui conclut la Partie I ; le très bel
intermède ouvrant la partie II – introspectif et

sinueux, au diapason de la passion haineuse qui emporte tout ;
le monologue de Giorgio, puis son admirable duo avec Marina
qui exacerbent les passions d’un drame à l’issue inéluctable…
où l’éclat d’un amour imprévu et sincère se dresse contre la
barbarie  environnante.  Les  chœurs  magnifiquement  impliqués,
sont très bien écrits, intégrés astucieusement dans le déroulé
de  l’action,  l’orchestre  milanais  requis  ne  manque  ni  de
relief ni de couleurs, évitant la surcharge comme l’épaisseur
; l’enregistrement en première mondiale est un sans faute
absolu  et  la  révélation  lyrique  de  l’été.  CLIC  de
CLASSIQUENEWS  été  2026
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mondiale (1888). Eleonora
Buratto, Freddie De Tommaso, Coro

del Teatro Petruzzelli di Bari,
Orchestra I Pomeriggi Musicali,
Vincenzo Milletarì (1 cd DECCA

classics) – CLIC de Classiquenews
été 2026

PLUS D’INFOS sur le site de
l’éditeur DECCA classics :

https://store.deccaclassics.com/p
roducts/marina-by-umberto-

giordano?srsltid=AfmBOoq1xW3pAK7l
yWALP-0qYoKDZP-liBaIppMRNUCPTT-

_rhGaXTh9

 

 

 

 

 

 

LIRE  aussi  notre  présentation  de  MARINA  de  Giordano,
récréation  et  première  mondiale  :
https://www.classiquenews.com/cd-evenement-annonce-giordano-ma
rina-1888-eleonora-buratto-freddie-de-tommaso-coro-del-teatro-
petruzzelli-di-bari-orchestra-i-pomeriggi-musicali-vincenzo-
milletari-1-cd-decca-classics/

 

Recréation mondiale… Oublié depuis près de 140 ans, le premier
opéra  de  Giordano,  «  Marina  »,  ressuscite  dans  cet
enregistrement réalisé pour Decca classics. C’est l’un des
temps forts lyriques de l’année 2026. Enregistré lors de la
première mondiale au Teatro dal Blockchain de Milan en février
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2026, l’ouvrage s’inscrit dans la veine vériste mais avec ce
sens du drame et de la mélodie propre au compositeur.

CD événement, annonce. GIORDANO : MARINA (1888). Eleonora
Buratto, Freddie De Tommaso, Coro del Teatro Petruzzelli di
Bari, Orchestra I Pomeriggi Musicali, Vincenzo Milletarì (1
cd DECCA classics)
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CD  événement,  annonce.
GIORDANO  :  MARINA  (1888).
Eleonora Buratto, Freddie De
Tommaso,  Coro  del  Teatro
Petruzzelli  di  Bari,
Orchestra  I  Pomeriggi
Musicali,  Vincenzo  Milletarì
(1 cd DECCA classics)

Recréation mondiale… Oublié depuis près
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de 140 ans, le premier opéra de Giordano,
« Marina », ressuscite dans cet

enregistrement réalisé pour Decca
classics. C’est l’un des temps

forts lyriques de l’année 2026.
Enregistré lors de la première mondiale
au Teatro dal Verme de Milan en février
2026, l’ouvrage s’inscrit dans la veine

vériste mais avec ce sens du drame et de
la mélodie propre au compositeur.

 

 

 

 

La soprano Eleonora Buratto incarne Marina avec cette noblesse
tragique et tendre si indiscutable ; à ses côtés le ténor
Freddie De Tommaso (Giorgio) déploie son chant sombre et racé
qui semble ressusciter les grandes voix des années 50 et 60
telles que Franco Corelli et Mario Del Monaco.

A  21  ans,  Umberto  Giordano  compose  ce
premier opéra en un acte pour le concours
Sonzogno de 1888 ; en dépit de ses qualités
évidentes,  c’est  finalement  «  Cavalleria
Rusticana  »  de  son  rival  Mascagni  qui
remporte la compétition. Premier opus du
futur auteur d’Andrea Chénier (1896) et de
Fedora  (1898)…,  Marina  éblouit  par  son

développement réaliste et tragique : les deux protagonistes
incarnant une bouleversante histoire d’amour déchirée par la
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guerre. Révélation décisive. Prochaine critique complète sur
classiquenews.  L’enregistrement  obtient  le  CLIC  de
classiquenews  été  2026.  Parution  :  début  août  2026.

 

 

 

 

___________________________

CD événement, annonce. UMBERTO GIORDANO : Marina, première
mondiale. Eleonora Buratto, Freddie De Tommaso, Coro
del Teatro Petruzzelli di Bari, Orchestra I Pomeriggi
Musicali, Vincenzo Milletarì (1 cd DECCA classics) –

CLIC de Classiquenews été 2026

PLUS D’INFOS sur le site de l’éditeur DECCA classics :
https://store.deccaclassics.com/products/marina-by-umberto-gio
rdano?srsltid=AfmBOoq1xW3pAK7lyWALP-0qYoKDZP-liBaIppMRNUCPTT-

_rhGaXTh9

 

 

présentation en anglais

Forgotten for almost 140 years, the rediscovery of Giordano’s
first opera ‘Marina’ is one of the operatic highlights of the
year. Recorded at the world premiere performances at Milan’s
historic  Teatro  dal  Verme  in  February  2026.  Star  soprano
Eleonora Buratto sings the title role – “a prima donna of
extraordinary  elegance,  nobility,  and  interpretive
intelligence”  (Operawire),  Freddie  De  Tommaso  is  “dark,
handsome, very Italianate, harking back to the big voices of
the ’50s and ’60s such as Franco Corelli and Mario Del Monaco”
(Gramophone). Giordano was just 21 when he composed this one
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act  opera  for  a  competition  in  1888  eventually  won  by
Mascagni’s Cavalleria Rusticana. Its plot is pure verismo: a
story of love torn apart by war.

 

Track 1: Introduction and chorus: “Son là su l’altura!”
Track 2: Scene 1: “Ha fin la pugna”
Track 3: Aria: “Oh! Qual selvaggia ebbrezza”
Track 4: Scene 2: “Soccorso! Asilo!
Track 5: “La mia ferita… Tolto ai materni baci”
Track 6: “Chi sei! Fra questi biechi monti”
Track 7: “Va via…Su! avanti sfida’l destin”
Track 8: Scene 3: “Non ci ascoltavi tu? … A Marina!”
Track 9: “A te’n Lambro l’amico presento”
Track 10: “Qui del vino!”
Track 11: “Che pria l’animo”
Track 12: Canzone Montenigra: “In guardia o Serbia tiranna!”
Track 13: Pezzo d’assieme: “Menzogna”
Track 14: “Ferito… inerme…”
Track 15: “Ebben se non ti scossero”
Track 16: Scene 4 Duet: “Ed or ti scolpa”
Track 17: Preludio
Track 18: Aria di Giorgio: “Ah! Sempre l’istessa vision!”
Track 19: “Chi sa se undi”
Track 20: Scene 2: “Stranier”
Track 21: “Conobbi appena mia madre”
Track 22: “L’ora incalza va via!”
Track 23: Scene 3: “T’arresta!” … Scene 4 – TOTAL durée :
52mn47.

______________________________________________________________
____

 

 

 



CRITIQUE,  récital  lyrique.
GSTAAD  NEW  YEAR  MUSIC
FESTIVAL,  Eglise  de
Rougemont, le 3 janvier 2024.
Lise  Davidsen  (soprano),
Freddie  De  Tommaso  (ténor),
James Baillieu (piano)

Après le formidable concert donné par Sonya
Yoncheva la veille, celui prévu avec la soprano

norvégienne Lise Davidsen et le ténor italo-
britannique Freddie De Tommaso s’annonçait comme

l’un des temps forts du Gstaad New Year Music
Festival… Las, malgré de très beaux moments, la
magie n’a pas opéré et la soirée a laissé plus

d’un spectateur sur sa faim (dont votre
serviteur), notamment quant à la prestation du

second… Mais que s’est-il passé ?…
 

Pour  commencer,  pour  “convenance  personnelle”  (ou  plutôt
caprices de Diva…), le programme prévu a été réduit au tiers,
5 airs ou duos passant ainsi à la trappe, la soirée n’excédant
pas  une  heure  de  chant  contre  les  1h30  prévu…  Mais  le
principal hiatus du concert a surtout résidé dans l’exiguïté
de la minuscule Église de Rougemont, où il se tenait, avec sa
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capacité d’un grosse centaine de personnes… et dans laquelle
la voix de Lise Davidsen, peut-être la plus puissante voix de
notre temps, qui remplit avec aisance les vastes vaisseaux que
sont le Metropolitan Opera de New-York ou l’Opéra Bastille,
s’est ici transformée en brise-tympans !… Et ce dès le “Dich
teure Halle” d’ouverture (tiré de Tannhaüser de Wagner) qui –
pour impressionnant qu’il fût -, nous a plus sûrement “raidi”
plus que transporté… Par extraordinaire, elle convainc mieux
dans les airs plus nuancés comme le “Vissi d’arte” puccinien
ou le “Ritorna vincitor” verdien, dans lesquels elle parvient
à plier ses énormes moyens aux exigence de ces deux arias, et
dans lesquels nos oreilles au moins ne furent pas agressées !
Et, surtout, elle parvient à émouvoir dans les deux Lieder de
son compatriote Edvard Grieg (Sechs Lieder op. 48 N°5. Zur
Rosenzeit  et  N°6.  Ein  Traum),en  distillant  de  bien  beaux
pianissimi, autant qu’une voix de ce format en est capable…

 

Et qu’est-il arrivé à son partenaire du soir, le formidable
Freddie De Tommaso qui débute la soirée comme s’il marchait
sur des œufs, avec de récurrents problèmes techniques qu’un
chanteur de sa trempe ne devrait pas souffrir ?… A t-il été
contrarié par l’étroitesse des lieux, s’est-il senti écrasé
par sa partenaire qui a fait fi du problème, ou était-il tout
simplement indisposé ?… Après un “Celeste Aïda” hurlé plus que
chanté (malgré un fabuleux diminuendo, il faut bien l’avouer
et  rendre  à  César…),  il  convainc  mieux  dans  l’aria  de
Francesco Cilea “E la solita storia del pastore”, délivrée
avec  plus  de  mesure  et  de  contenance,  et  des  allégements
bienvenus. Mais le naturel revient au galop dans l’air de
Mario “Recondita armonia”, avec en plus des aigus serrés et un
condamnable  manque  de  finesse.  Il  se  ressaisit  avec  un
“Core’ingrato” napolitain mieux maîtrisé et savamment dosé,
tandis que sa partenaire lui emboîte le pas avec le délicieux
« I could have danced all night » extrait de My fair Lady de
Lowe. Habitués à chanter ensemble, il ne font qu’une bouchée



ensuite  du  dernier  air  de  la  soirée,  le  même  «  Lippen
Schweigen » (extrait de la Veuve joyeuse de Lehar) qui avait
clôturé l’autrement convaincant duo réunissant, quelques jours
plus tôt, Elina Garanca et Jonathan Tetelman…

Au final, le moment le plus touchant et musical de la soirée
aura été l’Impromptu en la bémol majeur op. 142/2 de Schubert,
interprété par l’accompagnateur des deux stars, l’excellent
pianiste sud-africain James Baillieu – qui nous livre nous un
Schubert de chair et de sang, d’amour et de tristesse, de
passion et de désespoir glacé. Le piano solo semble bien mieux
convenir au délicat écrin qu’est l’Eglise de Rougemont…

 

 

 

_______________________________________

CRITIQUE,  récital  lyrique.  19ème  GSTAAD  NEW  YEAR  MUSIC
FESTIVAL,  Eglise  de  Rougemont,  le  3  janvier  2024.  Lise
Davidsen (soprano), Freddie De Tommaso (ténor), James Baillieu
(piano). Toutes les photos © Patrizia Dietzi

 

VIDEO : Lise Davidsen et Freddie De Tommaso chantent l’air «
Lippen  Schweigen  »  (extrait  de  la  Veuve  joyeuse  de  Franz
Lehar)
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CRITIQUE CD, événement. VERDI
:  QUATTRO  PEZZI  SACRI,
Orchestra e Coro del Teatro
alla  Scala  –  Riccardo
Chailly,  direction  –  1  cd
DECCA (nov 2023)

INNO DELLE NAZIONI  (Hymne des Nations) :
D’une œuvre de circonstance, commande

officielle pour l’Expo Universelle
londonienne de 1862, Verdi fait une
cantate pour ténor, ici l’excellent

Freddie de Tommaso, à la fois tendre et
puissant, (et 250 choristes), soit une

composition ardente et sincère qui
outrepasse l’artificiel et le convenu,
intègre les hymnes nationaux dont La
Marseillaise de rigueur et édifie une

partition solennelle mais pas compassée,
à laquelle il apporte le souffle et les

bouillonnants contrastes d’une scène
opératique. Le sujet déterminé par le

librettiste requis pour l’occasion
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(Arrigo Boito) célèbre la concorde
européenne « dans le temple de l’Art ».

Ainsi se retrouvent apaisées,
l’Angleterre, la France et l’Italie,
soeurs fraternelles d’un nouvel ordre

pacifié. Comme on aimerait que le
bénéfice de la musique soit reconnu comme
ici : l’art est de fait, un acteur majeur

pour la réconciliation des peuples et
meilleure arme pacificatrice.

 

 

TESTAMENT  SPIRITUEL  DU  VERDI
OCTOGÉNAIRE… Alors qu’il pensait
avoir  couronné  sa  prodigieuse
carrière lyrique avec Falstaff,
sommet  d’un  créateur
octogénaire, Verdi s’empare dès
1895 du texte du Te deum, auquel
il  adjoint  un  Stabat  Mater
(1896) ; le diptyque est achevé
en 1898 ; puis très inspiré, le
compositeur  ajoute  deux  airs
précédemment  composés…  pour

former ce quatuor miraculeux, les Quatro Pezzi Sacri finales :
un Ave Maria composé dès 1889 et des Louanges à la Vierge
(Laudi alla Vergine de 1890).

Les Quatre pièces sacrées de Verdi sont moins connues que son
Requiem  mais  pourtant  d’une  véritable  sincérité  de  ton,
profondes,  justes,  là  aussi  déchirantes  ;  le  compositeur
n’écarte  aucun  épisode  dramatique  :  prière  éthérée  (Ave

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2024/06/quatro-pezzi-sacri-inno-pace-VERDI-scala-milano-riccardo-chailly-decca-cd-critique-cd-review-classiquenews.webp


Maria), déflagration orchestrale, vague chorale et maelstrom
impressionnants  (Te  Deum  final,  la  partie  la  plus
développée)…  L’idée de combiner ainsi 4 séquences, fruits
d’une genèse éclatée, s’avère particulièrement convaincant. Et
Verdi échafaude comme un testament spirituel, l’équivalent de
ce  que  sont  les  «  Quatre  derniers  lieder  »  pour  Richard
Strauss… la synthèse d’une écriture musicale parvenue à son
crépuscule,  le  dernier  souffle  créateur  porteur  de
recueillement, de résistance, d’espoir sur le devenir humain.

Purgatoire  suspendu  du  premier  morceau,  l’Ave  Maria,
préliminaire célèbre la pureté de la Vierge comme en une brume
indéfinie et suspendue, un vortex choral où les voix seules,
sans orchestre, captivent l’auditeur ;

Puis  le  Stabat  mater,  plus  dramatique,  s’impose  dans  ses
puissants  contrastes,  marqués,  portés  dans  une  urgence
tragique  (avec  la  participation  de  l’orchestre),  dans  des
tempi  ralentis  –  respirations  amples  et  profondes  ;
distinguons ici la prière de l’ »Eja Mater, fonc amoris… »
épisode le plus bouleversant, Verdi ayant cette capacité à
exprimer  comme  nul  autre,  les  forces  de  compassion,  la
profonde  prière  humaniste  et  fraternelle  d’une  communauté
désormais  prête  à  dépasser  les  forces  contraires…  ce  qui
renvoie à sa propre vie (et ses deuils obligés, répétés).

Ce qui rapproche d’ailleurs ces Quatre Pièces Sacrées de son
Requiem et forme une arche fervente unique entre les deux
compositions si proches. La lecture pour sincère et impliquée
qu’elle  soit,  sonne  souvent  dure,  et  âpre,  mais  aussi
harmoniquement texturé, riche et franche ; voilà qui s’inscrit
dignement  aux  côtés  des  lectures  précédentes  signées  de
verdiens expérimentés, Solti et Abbado, chez Decca aussi, dont
la  transparence  et  la  finesse  nous  paraissent  tout  aussi
justes.  Riccardo  Chailly  n’hésite  pas  à  forcer  le  trait
parfois,  de  façon  brutale,  produisant  des  secousses
telluriques profondes. Ce qui ajoute au réalisme viscéral de
cette approche directe.



Le chef n’en suit pas moins pour autant tout un cheminement
fervent et intérieur, cultivant l’esprit du recueillement le
plus  intense…  jusqu’à  l’explosion  sidérante  des  premiers
accords et tutti du Te Deum ; puis, à 13 mn, le déchirement de
la trompette qui à l’appui du chant soliste de la soprano qui
sort du chœur, délivre une nuance individuelle et intime,
proclamant le salut en un geste suspendu, d’une théâtralité
spectaculaire;  de  sorte  que  l’effectif  s’achève  dans  un
murmure  vertigineux,  comme  pour  le  Requiem.  Cet  aspect
organique,  terrien  constitue  la  qualité  première  de  cette
lecture  qui  confirme  la  grande  cohésion  des  équipes
scaligènes.  

 

 

_____________________________

CRITIQUE CD, événement. VERDI : INNO DELLA NAZIONI / QUATTRO
PEZZI SACRI (Orchestra e Coro del Teatro alla Scala – Riccardo
Chailly, direction) – 1 cd DECCA classics (enregistré à Milan,

Teatro alla Scala, en nov 2023)


